
CHANGER OU DISPARAITRE 

NOUS vivons dons un monde aux ressources limitées 


Depuis plusieurs années, un nombre croissant de personnes se sont engagées dans des luttes diverses 
qui concernent directement leur vie quotidienne dans leur environnement social et nature!. 

— Chaque année, 100.000 ha. de terres sont enfouis sous le béton et le goudron. 

" On privilégie la route qui consomme et pollue six fois plus que le rail, 

— On développe l'énergie nucléaire qui produit la bombe atomrque et des déchets radioactifs millé¬ 
naires... La liste est longue des maux engendrés par la société industrielle. 

Ces luttes se déroulent dans un environnement social, politique, industriel, bloqué par le pouvoir, îe 
profit et une croissance aveugle. 

La gestion désastreuse de la droite nous a conduits dans l'impasse actuelle où elle est incapable de ré¬ 
soudre, entre autres, les problèmes d'inflation, de chômage et de pollution. Les projets des partis politiques tra¬ 
ditionnels de gauche, hiérarchisés et centralisés comme notre société, ne permettront pas de sortir de cette 
impasse. 

L’utopie, c'est de croire qu'on peut continuer ainsi indéfiniment Soyons réalistes : la vie implique dé¬ 
sormais une approche écologique des problèmes, avant qu'une gestion de pénurie ne nous soit imposée par la 
contrainte. 


^ Le soleil, la terre, le vent et l’eau sont des 
sources d’énergies disponibles que des techniques 
nouvelles permettent d'utiliser. NOUS REFUSONS LE 
SABOTAGE DE NOTRE AVENIR PAR LE NUCLEAIRE, 
notamment la protifération des industries nucléaires 
dans la vallée du Rhône, 

— L’existence de la diversité et de la com¬ 
plémentarité des êtres vivants est nécessaiire à la vie. 
Chacun doit trouver un comportement et un habitat 
compatibles avec ceux des autres. Depuis quelques 
décennies, l’espèce humaine se comporte en niant to¬ 
talement ces principes, NOUS REFUSONS LA POLLU¬ 
TION DES EAUX ET DE L'ESPACE QU’IMPOSE LE 
SYSTEME INDUSTRIEL 

— Nous refusons QUE LA CROISSANCE DE 
NOTRE SOCIETE INDUSTRIELLE REPOSE SUR LE 
PILLAGE ET L'EXPLOITATION DU TIERS-MONDE: 

• disparition des polycultures vivrières au 
profit de monocultures destinées à l’exportation vers 
les pays riches. 

• pillage des matières premières non renou¬ 
velables. 

# main-d’oeuvre importée ou exploitée sur 
place par les multinationales. 

# prospérité des industries d'armements des 
pays impérialistes grâce à l’exportation des conflits 
vers le Tiers-Mon de (France : 3"" exportateur mondial 
d’armes). 

— Les individus et les régions ont chacun 
leur originalité. L’organisation sociale doit être défi¬ 
nie par tous, en fonction des diversités locales : NOUS 
REFUSONS L'UNIFORMISATION, LE CENTRALISME, 
LA HIERARCHISATION, LATLANIFICATION SYSTEMA¬ 
TIQUE ET LES CONTRAINTES ADMINISTRATIVES, 
POLICIERES QUI EN DECOULENT. (A Cruas comme à 
Malville, les chantiers nucléaires ont été imposés par 
la force, au mépris de la légalité et de l’avis des popu¬ 
lations concernées)... 

— Le travail et la production s’organiseront 
pour satisfaire les besoins déterminés par les gens, 
en fonction des ressources et des moyens disponibles, 
dans des conditions satisfaisantes pour chacun et 
pour tous : NOUS REFUSONS QUE LES MOYENS 
D’EXISTENCE DEPENDENT D’UN EMPLOI OU D’UNE 
PRODUCTION INUTILES ET (OU) NUISIBLES. 


Notre présence a ces élections est destinée à 
exposer, non seulement nos idées à long terme sur le 
développement de notre société, mais aussi les ME¬ 
SURES CONSERVATOIRES D’URGENCE, INDISPENSA¬ 
BLES POUR EVITER L’IRREVERSIBLE ET PRESER¬ 
VER L’AVENIR DE NOTRE PLANETE. Ces mesures de¬ 
vront être prises quels que soient les partis politiques 
qui gouverneront après le 20 Mars. 

— Arrêt immédiat des constructions nucléai¬ 
res, démantèlement de Super-Phénix, abandon défini¬ 
tif de la filière surgénératrice et du retraitement des 
combustibles oxydes [La Hague). 

— Décision de l'abandon unilatéral de la For¬ 
ce de frappe. 

— Arrêt immédiat des exportations d’armes 
et de matériels nucléaire civils et militaires (recon¬ 
version des Industries d’armement en fabrique de ma¬ 
tériels pour l’utilisation des énergies « douces *), 

— Réglementation draconienne pour les in¬ 
dustries polluantes, strictement respectée. 

— Conservation rigoureuse des terres agri¬ 
coles. 

— Orientation de l’agriculture vers des tech¬ 
niques plus écologiques, suppression progressive de 
pesticides, herbicides, engrais chimiques, suppres¬ 
sion progressive des monocultures intensives qui en¬ 
traînent surproduction et gaspillage, développement 
de la recherche en agriculture biologique, 

— Mesures d’aides effectives au maintien et 
à l’installation des populations en milieu rural. 

— Priorité aux transports en commun : main¬ 
tien des lignes de chemin de fer existantes et réou¬ 
verture des anciennes lignes fermées au profit de la 
route, suppression du programme autoroutîer. 

Ces mesures d’urgence, priorité des priorités, 
font partie d’une liste plus complète (déjà publiée) de 
propositions pour la construction progressive d’une 
autre société qui permette aux hommes de vivre en 
harmonie avec leurs semblables et le monde qui les 
porte. 

Le combat écologique ne s'arrête pas à ces 
élections de Mars 78. Notre intérêt est bien plus vaste 
et tient compte aussi de ceux qui ne votent pas, jeu¬ 
nes, immigrés, générations à venir, espèces animales 
et végétales, éléments naturels. 










Ecologie 78 est représenté dans la circonscription par un collectif de dix personnes (chacune d’un vih 
lage ou d’une viJie) pour éviter toute personnalisation de la campagne sur le candidat. Deux noms ont été choi¬ 
sis uniquement pour se conformer à la loi. L'élu écologiste n’auraît pas d'autres fonctions que celles de porte- 
parole et d’informateur des populations. Le bulletin de vote ne doit pas être une délégation de pouvoir, un 
abandon des responsabilités. 

Au premier comme au deuxième tour, nous ne serons pas propriétaires des votes des électeurs, qui se 
détermineront eux-mêmes en fonction de nos informations et de nos propositions. Il n’y aura ni marchandages, 
ni désistement de notre part. Notre but est ici de poser les vraies questions. 

Méfiez-vous de ceux qui ne parlent d’Ecologie que pour tenter de redonner vigueur à leur politique comme 
on greffe un organe sain sur un corps malade. 


CANDIDAT : Narc TROUIllODD SUPPLÉANT : Régis RIVOIRI 
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>• RHONE esclave d'EDF 

OU la plus formidable 
Concentration nucléaire du Monde... 
Bugey 

Super Phénix 
St'Maurice-rExil 
Soyons ? 

Cruas 
Pierrelatte 

Sans oubiÈer ; 

La FBFC (RomansJ 
La CO MU RH EX 
EURODiF Le CEA 
Marcoule Phénix 

+ une vingtaine de centrales classi¬ 
ques et les centaines de km2 de lignes 
à très haute tension... 

le RHONE « POUBELLE 

En une année le Rhône charrie ; 

300,000 Tonnes d’Hydrocarbures 

500 T. de pesticides 

700 T. de phénols 

1250 T. de détergents 

24.000 T, de polluants organiques 

des Tonnes de métaux lourds et bien¬ 
tôt des dizaines de milliers de 
« curies » des redoutables déchets ra¬ 
dioactifs 

la DROME DÉFIGURÉE 

• Stérilisation des Terres Agricoles 

— Autoroutes en projet * 

A 7 bis, A 49, Valence Est r 1500 ha 
“ Barrage de Saoû : 300 ha 
+ les milliers d’hectares enfouis sous 
le béton annuellement... 

• Saccage des Sites Naturels 

— Projet de routes sur les - Hauts 
Plateaux > 

— Remontées mécaniques (Vercors- 
Valdrôme] 

— Elargissement : Grands Goulets et 
Gorges la Bourne 

— Projet gigantesque de gravlères de 
Crest à Livron 

— Prolifération des décharges H'o'- 
dures 

• Concentration urbaine 
O Exode rural 


2500 MW 
1250 MW 
2 X 1300 MW 

4 X 900 MW 
4 X 900 MW 


LÉGENDE 

Industrie nucléaire 
Centrale hydro-électrique 
Décharge d’ordures 
Gravlère 


ET SI ON S'ARRETAIT AU MOINS POUR REFLECHIR ? 


VU : LES CANDIDATS. 


IMPRIMERIE OU CRESTOIS - 26400 CREST 











